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La mort à coups de marteau

C'est à coups de marteau que la stèle 
de pierre du monument aux morts 
de Draguignan a été vandalisée 

voilà quelques semaines. Acte indécent et 
irrespectueux, certes, mais c’est beaucoup 
plus que cela: on retrouve ici le reflet assez 
exact de notre modernité, qui non seulement 
refuse l’histoire, mais encore œuvre à sa dis-
parition. Il ne devra rien rester de l’ancien 
monde, tout doit disparaître. On solde! Sus 
au temps long! La mort du passé à coups de 
marteau! Cet attentat à la mémoire, Philippe 
de Villiers l’appelle «mémoricide», titre d’ail-
leurs de son excellent nouveau livre.
Un pays, c’est un passé d’abord, tout 
comme un être humain. Ce droit au passé 
est aujourd’hui contesté par tout une gé-
nération de foutriquets inconsistants. La 

volonté d’identité collective dans laquelle 
s’inscrit tout individu s’impose; elle pèse un 
poids réel. On n’est pas seul avec un pareil 
faix, on est associé à la narration de tout 
un pays, à des faits vérifiables, mais aussi à 
son imaginaire. Et nous vivons l’époque où 
cette charge est devenue insupportable à 
des esprits superficiels qui ont eux-mêmes 
décidé d’être librement ce qu’ils sont: des 
déshérités.
On nous invite à vivre à l’envers de nos 
pères, à l’envers de nos mères, de nos aïeux, 
afin d’effacer leur mémoire. Oublier le passé, 

c’est biffer l’idée même qui a fait naître nos 
sociétés, qui leur a donné leur impulsion de 
vivre et qui les promet ainsi à la disparition. 
Détruire le passé, c’est déclarer aux yeux des 
vivants sa honte d’avoir existé.
Danièle Salenave avait écrit un beau livre, 
«Le don des morts» (1991). Le legs des gé-
nérations qui ont disparu, ce sont les livres 
d’abord, et ce sont aussi les légendes, l’ima-
gination et ainsi la possibilité de trouver soi-
même une place dans une communauté 
partagée. Les générations disparues, par 
leur action, sont les ingrédients essentiels 
de notre façon d’être humain, la hache 
qui brise en nous la glace de la barbarie. 
Détruire le passé au marteau, c’est ouvrir 
encore un peu plus largement la porte de 
l’inhumain. n

Ce droit au passé est 
aujourd’hui contesté par tout 
une génération de foutriquets 

inconsistants.

• Meubles anciens suite à un héritage,  
	 une succession ou un décès
• Grands miroirs dorés
• Peintures à l’huile du 
	 XVIIe au XXe siècle
• Grands tapis anciens
• Argenterie, couverts en argent,  
	 étain, objets en argent (800/925),  
	 bijoux et or, également à fondre
• Objets décoratifs chinois, japonais et asiatiques,  
	 Bouddha
• Statues en bronze et ivoire
• Armes anciennes du XVIIe au XIXe siècle 
	 (fusils, pistolets, épées, arbalètes antiques), armures
• Antiques trophées de chasse de la vieille Afrique
• Pendules Atmos, montres-bracelets
	 (Omega, Rolex, Jaeger-LeCoultre, Heuer)
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